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TEXTE

Ce tra vail de re cherche a pour point de dé part la conjonc tion de trois
ob ser va tions. Tout d’abord, peu de thèses de géo gra phie sont au‐ 
jourd’hui consa crées aux ques tions mi li taires. En suite, la cir cu la tion
dans le mi lieu aé rien est, contrai re ment à ce que l’on croit, sou mise à
de nom breuses contraintes géo gra phiques. Enfin, la no tion de pro jec‐ 
tion est om ni pré sente dans le vo ca bu laire stra té gique fran çais de puis
les an nées 1990, mais elle re couvre au jourd’hui un vaste champ lexi cal
qui brouille sa com pré hen sion.

1

En 1992, André- Louis San guin in ter pel lait ainsi la com mu nau té des
géo graphes à pro pos du fait mi li taire comme objet d’étude : « La géo‐ 
gra phie du mi li taire consti tue un sec teur en friche dans le quel les
géo graphes fran çais ont tout à faire 1.  » Plu sieurs tra vaux uni ver si‐ 
taires ont donné, de puis, une nou velle en ver gure à la géo gra phie mi‐ 
li taire fran çaise 2. Ce pen dant, les ques tions de dé fense de meurent
en core peu re pré sen tées au sein de la géo gra phie uni ver si taire. Me‐ 
nées par des his to riens, des ju ristes ou des po li tistes, les rares études
consa crées aux opé ra tions ex té rieures de la France en sont une illus‐ 
tra tion.
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Pa ral lè le ment, les ana lyses de la puis sance aé rienne se sont long‐ 
temps li mi tées à consi dé rer l’air comme un mi lieu lisse et ho mo gène.
Pour tant, de nom breux fac teurs ont une in fluence sur la na vi ga tion
aé rienne. Dans sa thèse de géo gra phie consa crée au ré seau des bases
aé riennes fran çaises, Mickaël Au bout s’est ré cem ment at ta ché à dé fi‐ 
nir les prin cipes d’une géo gra phie mi li taire aé rienne 3. Ses conclu‐ 
sions vont à re bours de l’idée de l’air en tant que mi lieu ho mo gène,
sur le plan de la géo gra phie phy sique comme hu maine. Le re lief et les
phé no mènes cli ma tiques peuvent exer cer une grande in fluence sur
l’uti li sa tion des ap pa reils, tan dis que la construc tion de cou loirs aé‐ 
riens, de zones ré ser vées, et plus gé né ra le ment la sou ve rai ne té exer‐ 
cée par chaque État au sein de son es pace aé rien, consti tuent bien les
fon de ments d’une géo gra phie aé rienne.

3

Dans le vo ca bu laire mi li taire, la no tion de pro jec tion est enfin su jette
à contro verse, ou, a mi ni ma, source d’in com pré hen sion. La doc trine
mi li taire fran çaise en donne une dé fi ni tion très large  : «  ache mi ne‐ 
ment par voie aé rienne, ma ri time ou ter restre d’une force mi li taire
loin de son lieu ha bi tuel de sta tion ne ment 4 ». L’idée de mou ve ment
d’un point à un autre y est struc tu rante, de même que le choix du mi‐ 
lieu uti li sé pour réa li ser ce mou ve ment, ce qui en fait un concept
avant tout géo gra phique. Tou te fois, l’usage du mot « pro jec tion » s’est
consi dé ra ble ment élar gi, no tam ment dans le lan gage com mun,
jusqu’à de ve nir un concept fourre- tout. Au sein des ana lyses stra té‐ 
giques, la pro jec tion peut cor res pondre à la me sure quan ti ta tive des
forces qu’une armée est en me sure d’ache mi ner sur un ter ri toire
donné comme à une no tion plus dif fuse qui se rap porte à la me nace
d’em ploi de la force ou même à l’in fluence qu’un État peut exer cer. À
par tir d’une ana lyse de son champ lexi cal dans les do cu ments de doc‐ 
trine fran çais et amé ri cains, le terme pro jec tion ap pa raît comme une
no tion plus pré cise, dont le suc cès cor res pond à cer taines confi gu ra‐ 
tions géo po li tiques bien iden ti fiées.

4

1. Pré sen ta tion de la pro blé ma ‐
tique
La fa cul té à in ter ve nir en très peu de temps, loin du ter ri toire na tio‐ 
nal, grâce à la puis sance aé rienne, est une ca pa ci té ré ser vée à un très
petit nombre d’États. La pro jec tion aé rienne, en tant qu’outil mi li taire
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ré ser vé aux di ri geants de grandes puis sances, semble donc à la fois
en trer dans le champ de la géo gra phie po li tique et de la géos tra té gie,
tan dis que la géo po li tique per met d’éclai rer cer tains as pects as so ciés
aux re pré sen ta tions des ac teurs. Les dif fé rents cor pus théo riques as‐ 
so ciés à ces dis ci plines per mettent dès lors d’en vi sa ger une mé thode
d’ana lyse spa tiale propre à cet objet d’étude.

La pro jec tion aé rienne peut être en vi sa gée comme un concept qui
cor res pond à une ca pa ci té des ar mées fran çaises. Elle est éga le ment
as so ciée à un cer tain nombre d’exemples concrets : conflits, dé ploie‐ 
ments, opé ra tions ex té rieures ou même exer cices, qui font appel aux
moyens aé riens. Pour l’ana lyse, les élé ments de doc trine de la pro jec‐ 
tion aé rienne fran çaise doivent être com plé tés par l’étude de leur
mise en ap pli ca tion, la pra tique des opé ra tions s’éloi gnant sou vent de
la théo rie. Ces deux ap proches font in ter ve nir des en jeux et des ac‐ 
teurs qui ré pondent à des pro blé ma tiques de ni veaux dif fé rents. La
pre mière a trait aux do cu ments de doc trine mais aussi aux or ga ni sa‐ 
tions, aux lois de pro gram ma tion ou en core aux bud gets des ar mées
et plus gé né ra le ment du sec teur de la dé fense. Les gou ver ne ments,
les par le men taires et les états- majors y jouent un rôle ma jeur et
doivent s’ap puyer sur une ana lyse pros pec tive des conflits. La se‐ 
conde est propre à chaque opé ra tion au sein de la quelle la pro jec tion
aé rienne est uti li sée. Elle fait donc in ter ve nir les dif fé rents ac teurs de
ces conflits, bel li gé rants en tête, mais aussi les éven tuels États sur vo‐ 
lés par les forces fran çaises, les au to ri tés ac cor dant ou non un droit
de tran sit et de sta tion ne ment, ou en core les al liés dans le cas d’une
coa li tion. En plus de la prise en compte des éche lons po li tiques et
stra té giques, l’ana lyse de ces opé ra tions doit com bi ner des élé ments
de ni veaux opé ra tif et tac tique, qui ont une in ci dence sur la ma‐ 
nœuvre aé rienne.

6

Ces dif fé rentes ap proches, qui consacrent l’État comme ac teur om ni‐ 
pré sent, conduisent ainsi à s’in ter ro ger plus glo ba le ment sur l’ap port
concret de cet outil mi li taire  : dans quelle me sure la pro jec tion aé‐ 
rienne est- elle un ins tru ment géos tra té gique au ser vice de la puis‐ 
sance de la France ?
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2. Ar ti cu la tion d’un concept géos ‐
tra té gique propre au mi lieu aé ‐
rien
Les étapes du suc cès de la no tion de pro jec tion mi li taire per mettent
d’en sai sir les at tri buts géo po li tiques. Dans les an nées 1960, les pre‐ 
mières oc cur rences de ce terme sont uti li sées pour dé crire une opé‐ 
ra tion de chan ge ment de mi lieu, à sa voir « pro je ter la puis sance ma ri‐ 
time amé ri caine vers les rives les plus loin taines  » 5. Ra pi de ment,
cette no tion évo lue dans le vo ca bu laire amé ri cain et s’adapte au
contexte de la guerre froide. Elle est alors en vi sa gée dans une ap‐ 
proche com pa ra tive des ca pa ci tés de dé ploie ment des ar mées amé ri‐ 
caines et des troupes du pacte de Var so vie, prin ci pa le ment dans une
zone per çue comme stra té gique, le Golfe arabo- persique. La me sure
de la pro jec tion revêt alors un ca rac tère presque ex clu si ve ment
quan ti ta tif : elle s’ex prime en nombre de com bat tants et en tonnes de
ma té riel en fonc tion de la dis tance et du temps. La construc tion de
cette no tion en France se fait de façon dé ca lée par rap port aux États- 
Unis : les pre mières oc cur rences in ter viennent dans les an nées 1980,
sous la plume de quelques cher cheurs uni ver si taires puis la pro jec‐ 
tion de vient un concept ins ti tu tion nel au début des an nées 1990. Ses
at tri buts géos tra té giques dif fèrent lé gè re ment de la no tion amé ri‐ 
caine  : as so ciée à la pro fes sion na li sa tion des ar mées, la pro jec tion
évoque le mou ve ment d’une force peu nom breuse et ef fi cace, à même
de maî tri ser un foyer de crise. Deux échelles géo gra phiques sont
convo quées pour ap pré hen der ce type de dé ploie ment  : le mou ve‐ 
ment in ter théâtre dé crit l’ache mi ne ment de la force de puis sa base
de sta tion ne ment vers une base de théâtre et la pro jec tion in tra‐ 
théâtre concerne son dé pla ce ment de puis cette em prise jusqu’à la
zone d’opé ra tions. Les dy na miques spa tiales de ces deux échelles font
in ter ve nir des ac teurs, des ma té riels, des in fra struc tures et des mi‐ 
lieux va riés et né ces sitent une ana lyse dif fé ren ciée.

8

Compte tenu des at tri buts de la pro jec tion, de nom breuses opé ra‐ 
tions an té rieures à l’ap pa ri tion de ce terme semblent s’y rat ta cher.
L’étude de la pro jec tion en tant que concept géos tra té gique peut dès
lors s’en ri chir de plu sieurs tra vaux de re cherche s’in té res sant au dé ‐
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ploie ment d’une force qui né ces site un chan ge ment de mi lieu phy‐ 
sique. Sur le plan géo po li tique, la pro jec tion des ar mées oc ci den tales
de puis 1945 semble par ailleurs com por ter une double asy mé trie : elle
op pose en gé né ral une grande puis sance, qui se dé ploie loin de ses
bases na tio nales, à un en ne mi plus mo deste, avec le quel elle ne par‐ 
tage gé né ra le ment pas de fron tière et qui se trouve dans l’in ca pa ci té
d’exer cer ré ci pro que ment une me nace mi li taire sur son ter ri toire. À
la dif fé rence de l’État qui pro jette une par tie de ses forces, son ad ver‐ 
saire en gage sou vent l’en semble de ses moyens, évo lue sur son ter ri‐ 
toire et lutte pour sa sur vie. En consé quence, les re pré sen ta tions
géo po li tiques des deux bel li gé rants sont lar ge ment dif fé rentes, au ni‐ 
veau des dé ci deurs comme des ci toyens. Dans la do cu men ta tion mi li‐ 
taire et par le men taire, l’ap pré cia tion des ca pa ci tés de pro jec tion d’un
État se fonde gé né ra le ment sur l’ap proche quan ti ta tive, axée sur le
ma té riel dis po nible. Tou te fois, à la suite de plu sieurs re tours d’ex pé‐ 
rience, cer taines ana lyses mettent en évi dence l’im por tance des pro‐ 
blé ma tiques di plo ma tiques (au to ri sa tion de sur vol ou d’es cale), de
bases ou en core de doc trine.

L’ap pli ca tion de ces pre mières ob ser va tions au cas de la pro jec tion
aé rienne de la France de puis 1945 ap pelle un cer tain nombre de re‐ 
marques. Tout d’abord, la fin de la Se conde Guerre mon diale consti‐ 
tue un tour nant du point de vue doc tri nal, les pro grès de l’avia tion
abou tis sant à un bou le ver se ment de la géo gra phie des ar mées. Elle
marque aussi, pour l’armée de l’air, une re nais sance sur les plans hu‐ 
main et ma té riel. L’Air Trans port Com mand amé ri cain est le sujet de
plu sieurs études des avia teurs fran çais, qui le consi dèrent comme un
mo dèle d’or ga ni sa tion, sans tou te fois se faire d’illu sions sur les pos si‐ 
bi li tés pour l’armée de l’air de ri va li ser sur le plan ca pa ci taire.

10

L’ana lyse géo gra phique de la pro jec tion aé rienne fran çaise sur une
pé riode de 75 ans né ces site, dans une pre mière ap proche glo bale, un
re cen se ment de l’en semble des opé ra tions qui entrent dans ce champ
d’étude. Ce tra vail a conduit à l’iden ti fi ca tion de 102 opé ra tions qui
per mettent de dé ga ger plu sieurs grandes ten dances.
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Fig. 1. Ré par ti tion ré gio nale des opé ra tions de pro jec tion aé rienne re cen sées

(Ivan Sand)

Les pays d’Afrique fran co phone forment des ter ri toires om ni pré sents
au sein de cette base de don nées, le Tchad en consti tuant la li mite
haute, en nombre d’opé ra tions comme en durée cu mu lée. Sa po si tion
stra té gique entre les ter ri toires d’Afrique de l’Ouest et de l’Est semble
ne pas se dé men tir de puis l’époque co lo niale. Sur le plan chro no lo‐ 
gique, la fin de la guerre froide re pré sente une rup ture de la dis tri bu‐ 
tion ter ri to riale  : la guerre du Golfe (1991) est le point de dé part de
nom breuses opé ra tions dans des zones nou velles, dans les Bal kans,
dans la pé nin sule Ara bique et en Asie cen trale. Elle re pré sente aussi
le pas sage d’opé ra tions ma jo ri tai re ment me nées par les seules ar‐ 
mées fran çaises à celles conduites dans de larges coa li tions do mi nées
par les forces amé ri caines.

12
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Fig. 2. Le nombre d’opé ra tions de pro jec tion aé rienne fran çaise par pays pen- 

dant et après la guerre froide

(Ivan Sand)

La pro jec tion aé rienne ap pa raît ainsi comme un concept géos tra té‐ 
gique dont seul un petit cercle de grandes puis sances mi li taires peut
faire usage. Dans le cas de la France, les nom breuses opé ra tions de
pro jec tion aé rienne concernent des ré gions et des contextes géo po li‐ 
tiques très dif fé rents. Le rôle de la pro jec tion aé rienne semble lar ge‐ 
ment dé pendre de la po si tion de la France au sein de l’en semble stra‐ 
té gique consi dé ré. L’Afrique fran co phone, le Bas sin mé di ter ra néen et
l’Eu rope consti tuent ainsi des zones où les forces aé riennes fran‐ 
çaises concré tisent le rôle de pre mier plan que la France en tend y
jouer.

13

3. La pro jec tion aé rienne, mar ‐
queur de la su pé rio ri té mi li taire
dans les es paces d’in fluence de la
France
Au cours de la pé riode de dé co lo ni sa tion, les ter ri toires du conti nent
afri cain ad mi nis trés par la France oc cupent une place pré pon dé rante
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dans l’édi fi ca tion d’un outil de pro jec tion aé rienne. À dif fé rents ni‐ 
veaux, en fonc tion de leur im por tance stra té gique ou des conflits qui
s’y dé roulent, ils forment un en semble géo gra phique à par tir du quel
les stra tèges fran çais forgent une cer taine idée de l’uti li sa tion de
l’arme aé rienne en de hors de la mé tro pole. Ainsi, dans le contexte du
début de la guerre froide, les pos ses sions co lo niales se voient confé‐ 
rées un rôle de re fuge et de trem plin dans le cas d’une of fen sive des
troupes du pacte de Var so vie en Eu rope. Cette vi sion s’ar ti cule par ti‐ 
cu liè re ment bien avec les dé ve lop pe ments de l’avia tion au cours de la
Se conde Guerre mon diale en temps qu’arme des grands es paces. Très
riches sur le plan théo rique, ces ré flexions contrastent avec la fai‐ 
blesse des moyens ac cor dés, sur le plan de l’ac qui si tion d’ap pa reils
comme du dé ve lop pe ment des bases aé riennes en Afrique. D’une
part, la dé fense du ter ri toire mé tro po li tain est consi dé rée comme
prio ri taire et, d’autre part, les in sur rec tions qui éclatent dans de
nom breux ter ri toires de l’Union Fran çaise ab sorbent des moyens im‐ 
por tants. La doc trine fran çaise de pro jec tion aé rienne se nour rit dès
lors de l’em ploi de l’avia tion au sein de ces conflits contre- 
insurrectionnels, qui se dé roulent sur des ter ri toires éloi gnés les uns
des autres et qui s’étirent sur de vastes su per fi cies. Lors de la guerre
d’Al gé rie, les opé ra tions de trans port dans le Sa ha ra per mettent par
exemple de com bler les fai blesses du maillage de ces grandes éten‐ 
dues dé ser tiques. Par ailleurs, l’Afrique du Nord est à la même époque
le théâtre de deux in ter ven tions beau coup plus brèves, riches d’en‐ 
sei gne ments dans l’uti li sa tion de la troi sième di men sion, no tam ment
pour sur prendre l’ad ver saire. D’une part, l’opé ra tion Mous que taire
menée en 1956 dans le contexte de la crise du canal de Suez per met
aux troupes franco- britanniques de prendre pos ses sion d’un ter ri‐ 
toire stra té gique en quelques jours, même si cette opé ra tion se solde
par un re trait at tri bué à des dys fonc tion ne ments de la coa li tion.
D’autre part, l’opé ra tion Écou villon au Sa ha ra oc ci den tal fait éga le‐ 
ment in ter ve nir des pa ra chu tistes pour prendre de court l’ad ver saire
et marque la su pé rio ri té des forces fran çaises face à une ré bel lion
basée au Maroc. Les in ter ven tions en Afrique sub sa ha rienne sont ca‐ 
rac té ri sées par des dy na miques spa tiales dif fé rentes, en pre mier lieu
du fait des dis tances à fran chir. Les dif fi cul tés à se pro je ter à Ma da‐ 
gas car lors de l’écla te ment d’une ré bel lion en 1947 consti tue un
exemple sym bo lique des la cunes fran çaises dans le do maine du
trans port stra té gique, un constat en core d’ac tua li té. Le cas des com‐
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bats contre les re belles ca me rou nais se rap proche en re vanche des
conflits menés au Sa ha ra sur le plan opé ra tion nel. Tou te fois, d’un
point de vue géo po li tique, il an nonce une rup ture fon da men tale  :
alors que l’in ter ven tion suit dans un pre mier temps le sché ma des
guerres de dé co lo ni sa tion, à par tir de l’in dé pen dance du pays en
1960, c’est pour dé fendre le gou ver ne ment en place que les ar mées
fran çaises sont en ga gées.

Il marque ainsi le début d’une pé riode où la pro jec tion aé rienne est
uti li sée en Afrique sub sa ha rienne dans le cadre plus large de la dé‐ 
fense de gou ver ne ments al liés, face à une me nace in terne ou ex terne.
La géo gra phie de la pro jec tion aé rienne fran çaise s’ins crit dès lors
dans celle des ac cords de dé fense conclus au mo ment des in dé pen‐ 
dances et du main tien de bases fran çaises au sein du conti nent afri‐ 
cain. Les pre mières in ter ven tions, comme celle au Gabon en 1964,
font in ter ve nir des troupes peu nom breuses, gé né ra le ment ba sées en
Afrique. La puis sance aé rienne se dé ploie à l’échelle ré gio nale pour
concen trer ses forces en cas de crise. La fin des an nées 1970 re pré‐ 
sente de ce point de vue un chan ge ment d’échelle. Les nom breuses
opé ra tions qui se concentrent entre 1977 et 1986 font presque sys té‐ 
ma ti que ment in ter ve nir des forces ba sées en mé tro pole. L’opé ra tion
La man tin conduite en Mau ri ta nie en 1977 as so cie pour la pre mière
fois la flotte de ra vi tailleurs en vol à une uti li sa tion conven tion nelle
de l’arme aé rienne. Cet élé ment re pré sente un bou le ver se ment de la
géo gra phie aé rienne mi li taire fran çaise. Dès lors, plus aucun en ga ge‐ 
ment d’en ver gure d’avions de com bat ne se fait sans ap pa reils de ra vi‐ 
taille ment en vol. Leur simple exis tence per met de faire peser une
me nace im mi nente sur un po ten tiel ad ver saire se si tuant à des mil‐ 
liers de ki lo mètres des bases fran çaises. Cette ca pa ci té offre éga le‐ 
ment une nou velle di men sion géo po li tique aux bases aé riennes du
ter ri toire na tio nal. L’armée de l’air est en me sure de mener, uni que‐ 
ment à par tir de celles- ci, des raids d’en ver gure en Afrique cen trale
ou au Proche- Orient. Tou te fois, le sec teur du trans port aé rien à long
rayon d’ac tion de meure la cu naire et re pré sente une li mite de l’outil
de pro jec tion fran çais. Plu sieurs opé ra tions au Zaïre et au Tchad au
cours des an nées 1980 en consti tuent une illus tra tion, le re cours aux
ap pa reils de l’US Air Force et à l’af frè te ment de com pa gnies ci viles de‐ 
meu rant in dis pen sable.
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Fig. 3. Les contraintes géos tra té giques du dé ploie ment de l’opé ra tion Manta

(1983-1984) au Tchad

(Ivan Sand)

Le contexte post- guerre froide voit l’écla te ment de foyers de crise
plus nom breux, dans des zones jusqu’ici épar gnées. Les conflits en
ex- Yougoslavie entre 1992 et 1999 et la guerre en Libye en 2011 re pré‐ 
sentent des en ga ge ments dans des ré gions plus proches du ter ri toire
na tio nal, avec un rôle pré pon dé rant joué par les États- Unis, par fois
dans le cadre de l’Al liance at lan tique. Sur le plan de la pro jec tion aé‐ 
rienne, ces opé ra tions com portent un cer tain nombre de nou veau tés
géos tra té giques. Les flottes aé riennes mises en œuvre au sein des
coa li tions ré vo lu tionnent la géo gra phie opé ra tion nelle, dans le do‐ 
maine du trans port (ra vi taille ment d’une ville as sié gée), de l’ob ser va‐ 
tion (sur veillance d’une zone), ou du com bat (in ter dic tion de sur vol
d’un ter ri toire et appui de troupes ter restres). L’uti li sa tion de la pro‐ 
jec tion aé rienne en Afrique sub sa ha rienne ne di mi nue pas pour au‐ 
tant, avec no tam ment plu sieurs opé ra tions d’éva cua tions de res sor‐ 
tis sants. Leur ré par ti tion suit par tiel le ment la dis tri bu tion géo gra‐ 
phique des com mu nau tés fran çaises en Afrique mais aussi celle des
in té rêts éco no miques de la France. Ces opé ra tions sont gé né ra le ment
réa li sées par des forces pré po si tion nées, au moins pour les tra jets in‐ 
tra théâtres entre les zones de crise et les bases fran çaises du conti ‐
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nent afri cain. Enfin, à par tir de jan vier 2013, les ar mées fran çaises
s’en gagent dans une opé ra tion ma jeure de contre- insurrection, qui
dure jusqu’à au jourd’hui. D’abord cir cons crite au ter ri toire ma lien, la
pro jec tion aé rienne est uti li sée comme un mar queur géo po li tique qui
sym bo lise l’en ga ge ment de la France : dès les pre miers jours de cette
«  opex  », un des plus longs raids de l’his toire de l’armée de l’air
conduit des Ra fale de la base de Saint- Dizier à frap per di rec te ment
des po si tions re belles. Le conflit se pro page pro gres si ve ment à
d’autres pays de la zone sahélo- saharienne, le ter ri toire de cette opex
s’éten dant à 5 mil lions de km² à par tir de 2014. Le rôle de la puis sance
aé rienne évo lue et s’axe pro gres si ve ment vers l’appui des troupes au
sol et le ra vi taille ment des bases fran çaises par l’avia tion de trans port.
Dans ce do maine, sou vent dé crit comme une des fai blesses de l’outil
mi li taire fran çais, plu sieurs pays eu ro péens ont ré cem ment pris l’ini‐ 
tia tive de la créa tion d’un com man de ment com mun afin de cen tra li‐ 
ser et de ra tion na li ser l’em ploi de leurs flottes. Le concept mis en
œuvre par l’EATC (Eu ro pean Air Trans port Com mand) consti tue un
pro fond chan ge ment de la géo gra phie du trans port aé rien des pays
concer nés même si cet or ga nisme ne peut pal lier l’en semble des la‐ 
cunes fran çaises, les autres États ne dis po sant pas non plus d’avions
de trans port stra té gique.

La pro jec tion aé rienne dans les es paces d’in fluence de la France pro‐ 
cède d’un em ploi géo po li tique spé ci fique  : elle concré tise la plu part
du temps une su pé rio ri té mi li taire qui confère à Paris un rôle stra té‐ 
gique de pre mier ordre. Elle se conjugue avec une fa ci li té de dé ploie‐ 
ment due aux ré seaux di plo ma tiques, aux ac cords de dé fense et aux
bases mi li taires dont les ar mées fran çaises dis posent dans ces ré‐ 
gions. Mais l’Afrique et le bas sin mé di ter ra néen ne consti tuent pas les
seules zones d’in ter ven tion des forces fran çaises. L’armée de l’air a
pa ral lè le ment construit un outil de pro jec tion à l’échelle mon diale
dont les ca rac té ris tiques dif fèrent sen si ble ment.
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4. Les am bi tions mon diales de la
pro jec tion aé rienne fran çaise :
réa li tés et li mites géo po li tiques
Alors que la pro jec tion aé rienne a été fa çon née pour l’in ter ven tion
dans les zones d’in fluence de la France, no tam ment sur le conti nent
afri cain, la ca pa ci té de l’armée de l’air à mener des ac tions dans des
ré gions plus loin taines s’est plu tôt construite de ma nière em pi rique,
en fonc tion des be soins spé ci fiques d’un conflit ou d’une mis sion.

18

La guerre d’In do chine (1945-1954) consti tue le pre mier de ces
exemples à une époque où l’armée de l’air est en pleine re cons truc‐ 
tion, d’un point de vue hu main, ma té riel et doc tri nal. Avec des
moyens très res treints, les deux groupes de trans port sta tion nés en
In do chine au début du conflit par viennent à fa ci li ter la ma nœuvre des
ar mées sur un théâtre où le re lief, la vé gé ta tion ou en core la qua li té
du ré seau rou tier gênent consi dé ra ble ment la pro gres sion au sol. Les
mis sions de l’armée de l’air sont res treintes à l’appui des forces ter‐ 
restres, à la fois du fait de ses faibles moyens mais aussi d’une or ga ni‐ 
sa tion du com man de ment qui donne la pri mau té à l’armée de terre.
Cette si tua tion ex plique ainsi que ce théâtre soit fon da teur pour la
doc trine des opé ra tions aé ro por tées et du ra vi taille ment par air. En
re vanche, à l’échelle in ter théâtre, l’avia tion fran çaise est to ta le ment
in ca pable de peser sur le ra vi taille ment du corps ex pé di tion naire. Le
conflit en In do chine consti tue ainsi une pre mière leçon des pos si bi li‐ 
tés et des li mites du parc aé rien fran çais au sein d’un conflit aussi
éloi gné de la mé tro pole  : dans un contexte de contre- insurrection,
son rôle se can tonne à don ner un avan tage aux forces ter restres à
l’échelle du théâtre.

19

Au cours des an nées 1960, l’ac qui si tion d’une force de dis sua sion nu‐ 
cléaire aé ro por tée re pré sente en re vanche un bou le ver se ment bien
plus im por tant de la géo gra phie aé rienne mi li taire de la France,
même si ses ef fets ne se ré per cutent réel le ment dans les mis sions
conven tion nelles que dix ans plus tard. Sur le plan de la doc trine, les
théo ri ciens fran çais de la dis sua sion forgent une pen sée stra té gique à
l’échelle mon diale, même si son ap pli ca tion est, à cette époque, ex‐ 
clu si ve ment tour née vers l’URSS. La ques tion de la pé né tra tion de la
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Fig. 4. Raids po ten tiels des Forces aé riennes stra té giques fran çaises (1964)

(Ivan Sand)

dé fense aé rienne so vié tique consti tue un défi ma jeur pour les mi li‐ 
taires fran çais. Les contraintes géos tra té giques abou tissent à la
construc tion d’un bom bar dier à long rayon d’ac tion, le Mi rage  IV,
com plé tée par l’achat d’une flotte d’avions de ra vi taille ment en vol, les
C-135 F.

C’est ce couple formé par le bom bar dier et le ra vi tailleur qui en‐ 
clenche une aug men ta tion de la por tée des vec teurs aé riens de la
France. Pa ral lè le ment, les ar mées fran çaises font face aux défis de
pro je ter dans le Pa ci fique des forces sub stan tielles pour réa li ser des
cam pagnes d’es sais. L’achat d’avions DC-8, avions de ligne à long
rayon d’ac tion, dé coule de cette pro blé ma tique. Après trans for ma‐
tion, le DC-8 Sa rigue sera quelques an nées plus tard un ap pa reil de
re cueil de ren sei gne ments de longue en du rance, em ployé dans de
très nom breuses opex. Néan moins, c’est l’uti li sa tion des avions de ra‐ 
vi taille ment en vol lors de mis sions conven tion nelles – les C-135  F
sont dans un pre mier temps ex clu si ve ment ré ser vés aux Forces aé
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riennes stra té giques – qui consti tue à par tir de 1977 une vé ri table ré‐
vo lu tion de la pro jec tion aé rienne. L’armée de l’air entre dans une
nou velle ère et le nombre de ses in ter ven tions à l’étran ger aug mente
sen si ble ment. Par ailleurs, le bom bar dier stra té gique ap porte éga le‐ 
ment une nou velle ca pa ci té dans le do maine de la pro jec tion à longue
dis tance : à par tir des an nées 1970, les Mi rage IV sont uti li sés comme
vec teur de ren sei gne ment stra té gique du fait de leur al longe et de
leur vi tesse. Plus qu’une simple mis sion sup plé men taire at tri buée à
l’armée de l’air, la dis sua sion in fluence l’en semble des forces aé‐ 
riennes fran çaises en élar gis sant leur champ d’ac tion. Le mo dèle de
pro jec tion aé rienne fran çaise re pose en core au jourd’hui lar ge ment
sur ces ac quis.

Enfin, trois théâtres d’opé ra tion de la pé riode post- guerre froide
contraignent l’armée de l’air à en ga ger des moyens de pro jec tion en
de hors des zones où la France dis pose de re lais et de points d’appui.
La guerre du Golfe (1991) forme la ma trice des opé ra tions de pro jec‐ 
tion mo dernes et, du point de vue fran çais, illustre les la cunes dans
ce do maine. Entre les dif fi cul tés à se dé ployer ra pi de ment à longue
dis tance, la pro blé ma tique du choix des bases, la dé pen dance vis- à-
vis du ren sei gne ment amé ri cain, de leurs pro cé dures, de leurs
normes, c’est l’en semble de l’outil de pro jec tion aé rienne que la
France doit re cons truire. La guerre en Af gha nis tan (2001-2014 pour
les ar mées fran çaises) met plus pré ci sé ment en re lief l’im por tance
des ré seaux di plo ma tiques pour faire in ter ve nir une force aé rienne
dans la durée. La dif fi cul té des ar mées fran çaises à trou ver des bases
de théâtre sus cep tibles de les ac cueillir et, plus gé né ra le ment, la pro‐ 
blé ma tique des au to ri sa tions de sur vol et de tran sit, re tardent consi‐ 
dé ra ble ment leur dé ploie ment, puis gênent leur ma nœuvre aux
échelles in ter théâtre et in tra théâtre.
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Fig. 5. Le dis po si tif ini tial de l’armée de l’air en Af gha nis tan (2001-2003)

(Ivan Sand)

Dans un contexte contre- insurrectionnel, où l’appui aux forces ter‐ 
restres est pri mor dial, ce conflit est éga le ment l’oc ca sion de cer‐ 
taines in no va tions et de l’éta blis se ment de nou velles normes. Le do‐ 
maine du ra vi taille ment par air se per fec tionne de même que le pro‐ 
ces sus de dé ci sion de frappe aé rienne. La coa li tion mise en place en
2014 contre l’or ga ni sa tion État is la mique (EI) en Irak et en Syrie pro‐ 
longe le dé ve lop pe ment des tech niques d’appui- feu dans une guerre
hy bride. La par ti cu la ri té de ce conflit ré side dans l’im por tance des
ba tailles me nées en zone ur baine, pour re prendre les deux prin ci‐ 
pales villes te nues par l’EI, Mos soul en Irak, puis Raqqa en Syrie. De
plus, l’ou ver ture d’une base de théâtre dans le Nord de la Jor da nie –
alors que la France dis pose d’une base per ma nente aux Émi rats
arabes unis en 2008 – dé montre à nou veau la né ces si té de points
d’appui au plus près de la zone d’opé ra tions. En avril 2018, dans le
cadre de la guerre ci vile sy rienne, la France mène par ailleurs, aux
côtés des forces aé riennes amé ri caines et bri tan niques, un raid ponc ‐

23

http://interfas.univ-tlse2.fr/nacelles/docannexe/image/1085/img-6.jpg


Géographie politique et militaire de la projection aérienne des armées françaises depuis 1945

tuel de grande am pleur pour frap per les stocks d’armes chi miques du
ré gime de Ba char Al Assad. Conduite ex clu si ve ment à par tir des bases
du ter ri toire na tio nal, cette mis sion pré sente de nom breux points
com muns avec les ma nœuvres des Forces aé riennes stra té giques.

Mal gré plu sieurs opé ra tions loin taines et une doc trine construite à
un ho ri zon glo bal, la pro jec tion des forces aé riennes fran çaises à
l’échelle mon diale semble pré sen ter cer taines li mites. C’est uni que‐ 
ment à l’échelle du théâtre que la puis sance aé rienne pèse sur le
conflit in do chi nois tan dis que, plus ré cem ment, l’armée de l’air
connaît plu sieurs dif fi cul tés pour se dé ployer au Moyen- Orient et au
cœur de l’Asie cen trale. Tou te fois, le simple fait d’être en me sure d’in‐ 
ter ve nir de façon au to nome, à plu sieurs mil liers de ki lo mètres du ter‐ 
ri toire na tio nal – comme l’a dé mon tré l’opé ra tion Ha mil ton – suf fit à
faire en trer la France dans le cercle très res treint des puis sances dis‐ 
po sant d’un ins tru ment de pro jec tion aé rienne à l’échelle mon diale.

24

5. Vers une géo po li tique de la
pro jec tion com mune aux trois
mi lieux ?
Plus de quinze ans après la pu bli ca tion d’un nu mé ro de la revue Hé‐ 
ro dote consa cré à l’avia tion, et no tam ment de l’ar ticle in tro duc tif
d’Yves La coste cen tré sur les pro jec tions de puis sance 6, peu de tra‐ 
vaux de géo graphes se sont in té res sés à cette ques tion. Ce constat
n’est pas uni que ment va lable pour la voie aé rienne, la pro jec tion ma‐ 
ri time des ar mées fran çaises n’étant pas non plus sou vent trai tée sous
l’angle géo gra phique. En 2017, un nu mé ro de la revue Stra té gique in ti‐ 
tu lé « De la mer vers la terre  : pro jec tion de puis sance, de forces et
d’in fluence 7 » abor dait cette ques tion avec une ap proche his to rique
tout en fai sant appel à des concepts géos tra té giques. Sur tout, en core
plus rares sont les tra vaux uni ver si taires qui tentent d’ap pré hen der le
concept de pro jec tion, dans son en semble, en mê lant toutes les voies
de dé ploie ment pos sibles.
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C’est pour tant dans ces termes que la pro blé ma tique de la pro jec tion
se pose aux stra tèges de puis de nom breuses dé cen nies. Face à la né‐ 
ces si té d’in ter ve nir mi li tai re ment en de hors de leurs bases de sta‐
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afri cain. Pour y in ter ve nir, les ar mées fran çaises bé né fi cient de ré seaux di‐ 
plo ma tiques et mi li taires qui leur per mettent d’agir de façon au to nome. Pa‐ 
ral lè le ment, l’armée de l’air a éga le ment construit un outil de pro jec tion à
l’échelle mon diale. La mis sion de dis sua sion nu cléaire y a lar ge ment contri‐ 
bué : ses vec teurs et ses uni tés ont ap por té une culture et des ca pa ci tés qui
ont ré vo lu tion né la géo gra phie des opé ra tions aé riennes. Dans ces zones
plus éloi gnées de la mé tro pole, où les ap puis mi li taires et po li tiques sont
moindres, les opé ra tions se font gé né ra le ment sous com man de ment amé ri‐ 
cain. Les dif fé rences entre les opé ra tions me nées au sein des es paces d’in‐ 
fluence de la France et celles conduites dans le reste du monde font res sor‐ 
tir l’im por tance des ap pa reils de trans port à long rayon d’ac tion, du ré seau
de bases aé riennes à l’étran ger et des sou tiens di plo ma tiques ré gio naux.

English
Air Pro jec tion op er a tions are char ac ter ized by the use of avi ation to in ter‐ 
vene rap idly and often far from na tional ter rit ory. Since 1945, France uses
primar ily its air pro jec tion in its areas of in flu ence such as French speak ing
coun tries in Africa. To in ter vene in those re gions, French armies can rely on
dip lo matic and mil it ary net works that en able them to act in de pend ently. At
the same time, the French air force has also built a pro jec tion ca pa city on
the global scale. The nuc lear de terrence mis sion largely con trib uted to it:
its air crafts and units brought gradu ally new ca pa cit ies and cul ture that re‐ 
vo lu tion ized the geo graphy of air op er a tions. In the more dis tant areas from
the French met ro polis, where polit ical and mil it ary sup ports are minor, op‐ 
er a tions are gen er ally under Amer ican lead er ship. The dif fer ences between
op er a tions in the French areas of in flu ence on one side, and in the rest of
the world on the other side, em phas ize the im port ance of long- range air
trans port, air bases net work and re gional dip lo matic sup ports, es pe cially if
those op er a tions should last a long period.
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